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Le Mot du Président 

mis lectrices et lecteurs, 

c
Tel le printemps qui nous enchante ce numéro vous séduira par ces multiples 
ouleurs :   

Il y a d’abord les teintes de l’expérience humaine et de la fraternité. Dans ce cadre 
je vous invite à nous rejoindre lors de la prochain rencontre des lecteurs du Livre d’Urantia 
le 18 mai 2001 à Notre dame des Lumières ; 

A 

Puis celles des fruits du travail de tous les lecteurs servant bénévolement les intérêts du livre 
et de ses enseignements. Certaines des ces actions pourraient vous sembler hésitantes, voir 
maladroites tels les bourgeons des premiers beaux jours, mais il existe également de belle 
fleurs à venir ou déjà en formation. Sur le plan national, des réunions de préparation pour la 
conférence de 2002 sont en cours. Sur le plan international, je suis heureux de vous informer 
d’un très récent accord mettant fin aux litiges relatifs à la marque de commerce et au droit 
d’auteur entre la Fellowship et la Fondation, vous en saurez plus très bientôt ; 
Enfin je vous laisse apprécier les reflets subtils de la poésie urantienne. 
Bonne lecture, Séverin DESBUISSON 

Président de l’A.F.L.L.U. 
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Démocratie
l n'y a pas un seul point de vue du 
Livre d'Urantia par rapport à la 
démocratie. 

D'une part, on nous dit : Ni la 
démocratie ni aucune autre panacée 
politique ne remplaceront le progrès 
spirituel. (2077:6) Les élections 
populaires ne décident pas toujours de 
la chose correcte à faire, mais elles 
représentent la manière juste de 
commettre même une erreur. (802:2) 
On nous met aussi en garde contre les 
dangers de la démocratie: Car voici les 
dangers de la démocratie :  
La glorification de la médiocrité. 
Le choix des chefs ignorants et vils. 
L'incapacité de reconnaître les faits 
fondamentaux de l'évolution sociale. 
Le danger du suffrage universel aux 
mains de majorités frustes et 
indolentes. 
L'obéissance servile à l'opinion 
publique ; la majorité n'a pas toujours 
raison. 801 : 14-18 
D'autre part, on nous dit que la 
démocratie est un idéal (801:13) et que 
cet idéal démocratique se rencontre sur 
Uversa (179 : 11) 
Sur tous les problèmes ne mettant pas 
en jeu la survie, ce que Jésus appelle 
"les affaires dépourvues d'importance 
spirituelle" il a appliqué les principes  

démocratiques. La meilleure 
illustration en est la façon dont il opère 
dans les questions pratiques qui se 
posent entre ses apôtres et ceux de 
Jean. Jésus les abandonne à leurs 
discussions sur des problèmes tels que : 
la prière, les réunions entre les deux 
groupes, le baptême et la repentance, 
les questions financières etc. Et ils 
votèrent, semble-t-il à l'unanimité. 
(1625 : 8) 
A la lumière de ce que nous savons, il 
est peu probable que Jésus aurait 
personnellement été en faveur de 
certaines décisions comme, par 
exemple, celle de prêcher « Repentez-
vous et soyez baptisés », pourtant à son 
retour il « entendit le récit de leurs 
délibérations, écouta leurs décisions et 
dit : “ Telles sont donc vos conclusions 
; j'aiderai chacun de vous à mettre en 
pratique l'esprit de vos décisions 
communes. »  (1625: 9) 
C'est qu'il savait que l'évolution ne 
produit pas instantanément une 
perfection superlative, mais plutôt un 
ajustement comparatif avec des 
progrès pratiques. (802 : 2) 
Question: Dans quelle mesure sommes-
nous prêts à accepter des décisions 
démocratiques qui ne vont pas dans 
notre sens? 

Jean Royer 
 

Vivre la volonté de notre Père : une expérience au quotidien
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’ai été très frappé à la lecture du 
discours fait par Nicholas W. 
SCALZO (Etats-Unis) à la 

conférence internationale de l’IUA en 
Août 2000 et reproduit dans le dernier 
numéro du journal de cette association, 
page 3 (septembre 2000, volume 7, 
n°3). 
Nicholas y retrace des expériences 
qu’il a vécues en faisant la volonté de 
Dieu et en laissant son moniteur de 
mystère « ajuster » sa pensée, c’est-à-
dire, en permettant à celui-ci de 
substituer à la pensée égoïste et stérile 
de son hôte, celle qui reflète la Vérité, 
l’Amour et le Service, bref la pensée 
parfaite qui serait celle de Dieu s’il 
vivait notre vie à notre place. 
Il y rapporte notamment une 
« aventure » qui le voit confronté à la 
violence dans une affaire de Génie 
Civil et qu’il dénoue à la satisfaction de 
tous par une attitude conforme à la 
« démarche » divine de perfection. 
Je puis donc libérer ma parole, cette 
lecture m’ayant remis en mémoire de 
nombreuses expériences qui ont 
émaillé ma vie de tous les jours et mis 
en face de la violence qui sévit depuis 
longtemps en région parisienne (ou 
ailleurs), et ceci bien avant même le 
phénomène des « Cités ». 
J’affirme que Nicholas a raison : Dieu 
nous aide, au-delà de ce qu’il est 
permis de penser, dès que nous avons 
pris la décision de faire ce qu’Il ferait à 
notre place : intervenir, agir, aimer. 
Nous sommes protégés dans l’action et 
rien ne peut nous arriver. Je l’ai 
expérimenté plusieurs fois. 

Exemple : lorsqu’un être plus faible (ou 
en situation de fragilité physique ou 
psychologique) est agressé  sur la voie 
publique, dans les transports en 
commun ou en tout autre lieu, il faut 
immédiatement lui porter secours, 
même si l’agresseur est porteur d’une 
arme. Dieu vous animant, vous êtes 
tout amour et vous voyez la scène se 
dérouler comme en « décalage 
spectateur ». Vous êtes dans l’action et 
hors de celle-ci : c’est un peu comme si 
c’était Dieu l’acteur. L’agresseur ou les 
agresseurs foncent sur vous, l’arme à la 
main et arrivés à quelques centimètres 
de vous, se trouvent comme paralysés 
par l’amour qui est en vous, qui 
rayonne de vous et les enserre dans ses 
mailles. Vous les sentez se 
« dégonfler » de leur violence et 
devenir doux comme des agneaux. 
L’un d’eux un jour m’a même tendu 
ses papiers, alors que quelques minutes 
auparavant, il s’était élancé sur moi, un 
lourd instrument contondant à la main. 
« En aimant les hommes et en désirant 
sincèrement les servir… »  [1206 : 4-
8], qu’ils soient agressés ou agresseurs, 
on replace les uns et les autres dans la 
qualité d’enfants de Dieu dont les 
seconds n’auraient jamais dû se défaire 
ne serait-ce qu’un seul instant. A cet 
égard, l’image de l’agresseur jetant son 
arme d’une main et tendant ses papiers1 
de l’autre est très symbolique : elle 
vaut soumission à la volonté de Dieu 
dans le cercle des trois humains dont il 

                                                           
1 Qu’il soit bien clair que mon activité 
professionnelle a toujours été étrangère aux 
métiers de la police. Je n’étais lors de cet incident 
qu’un civil parmi d’autres civils. 

J 
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est et veut être, tout au moins 
provisoirement, le troisième élément. 
Vivons la volonté de notre Père dans 
l’expérience de notre quotidien (au 
bureau, dans la rue, en famille, en 
vacances). Si l’esquisse de cette 
histoire « authentique » a intéressé les 

lecteurs du livre d’Urantia, je puis 
ressortir les notes que j’ai prises à son 
sujet et à l’occasion d’autres 
expériences. Il y a de quoi faire un vrai 
petit « condensé ». 

Guy Bourhis

Le bon comportement
elui qui croit à la 5ème 
Révélation, qui a eu enfin la 
grâce de connaître Le Livre 

d'Urantia, de le lire régulièrement, de 
faire de son mieux pour assurer sa 
survie, aller dans la direction du Plan 
Divin, Qui veut en toutes choses de sa 
vie faire la Volonté du Père, prie et s'en 
remet à la gouverne de son Ajusteur. 
Mais si, apparemment et souvent, dans 
les situations de la vie de tous les jours, 
il ne voit pas toujours la ligne à suivre 
(malgré ses prières et sa bonne volonté) 
il doit avoir présent à l'esprit "aller dans 
le sens de la Vérité, La Beauté et la 
Bonté". C'est facile à dire, mais pas 
toujours à faire !  
Voici cinq exemples imaginaires 
(absolument imaginaires je le précise) 
pouvant illustrer des situations 
analogues sur le Fond, où deux de ces 
critères sur les trois sont présents. 
Alors où est le Meilleur Bien dans ce 
cas-là ? 
1er exemple : " Le Pieu Mensonge" 
(Ainsi nommé par les religions 
chrétiennes évolutionnaires). Une 
personne va mourir dans des 
souffrances atroces, suite à une maladie 
dont elle ignore la gravité. Cette 
personne, fragile psychologiquement, 
supporterait extrêmement mal la Vérité 

si elle la connaissait. Elle interroge 
quelqu'un, au sujet de son état, qui lui 
répond par un mensonge rassurant : 
"Tu vas guérir. Ce n'est pas grave, 
etc…", dans le but de la réconforter. 
Cette réponse va dans le sens du Bon, 
même du Beau, mais pas du Vrai. 
2ème exemple : "Le beau Tableau de 
guerre"  Un tableau de Maître, exposé 
au musée, représente une immense 
scène de bataille historique, sous un 
ciel très sombre, avec beaucoup de 
cadavres à terre. Le peintre a travaillé 
dans le sens du Vrai (c'est de l'histoire) 
et du Beau, mais certes pas du Bon ! 
3ème exemple : "L'hygiène charnelle" 
Un homme, (appelons-le "Pierre") est 
mal marié (ou "concubiné") avec une 
femme à problèmes graves (ex aliénée 
ou autre…) qui lui impose une chasteté 
forcée avec elle. Il ne peut pas 
divorcer, ce serait contraire à toute 
morale, (peut-être même à la loi : sa 
femme, pas très jeune, dépend 
entièrement de lui financièrement. Il y 
a aussi de la famille en jeu…) Pierre 
rencontre une, et même plusieurs fois, 
une femme avec qui il passe de temps 
en temps un moment de plaisir charnel 
partagé (il a choisi cela parce que un 
"plaisir isolé frise le mal potentiel" 
(L.U.). Mais, pour rester prudent, 

C 
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protéger son foyer de tout scandale, 
Pierre ment sur son identité à ses 
partenaires clandestines. Il leur dit 
s'appeler "Jules", et indique une fausse 
adresse si elles la lui demandent 
absolument.  
Il agit dans le sens du Bon (il protège 
son foyer, tout en se faisant du Bien à 
lui-même – du plaisir partagé), du Beau 
(il tâche "d'esthétiser" au maximum la 
relation), mais pas du Vrai !!! 
4ème exemple. Un petit pieu-mensonge 
très courant. Scène très banale et 
extrêmement fréquente : une vielle 
dame toute ridée, flasque, munie de 
trois dents seulement, me demande, 
anxieuse, si elle paraît son âge et "fait 
vieille". Je lui réponds 
automatiquement : "Oh ! Non ! Vous 

paraissez dix ans de moins ! Et vous 
êtes charmante ! " Je ne voudrais pour 
rien au monde, dire la vérité à cette 
vieille dame, car je déteste faire de la 
peine, alors que j'apporte un peu de 
joie, par ce petit mensonge. Cette fois 
l'action est dans le sens du Bon 
seulement, mais ni du Vrai ni du Beau. 
J'ai mon opinion sur tous ces exemples 
archétypaux, mais je pense qu'elle est 
bien sure relative. Echanger le mental 
humain contre celui de Jésus ? Dans 
ces cas là, qui sont, comme je l'ai dis, 
des sortes d'archétypes de situations 
courantes de la vie, cela paraît très 
abstrait, car Jésus étant Parfait, ne 
pouvait pas se trouver dans ces cas-là.  

Sylvette Perrier

 

COIN DETENTE   
 

Le maçon et le grand architecte
ans une province chinoise 
vivait un maçon. 
Il a

entrepreneu
vait travaillé pour plusieurs 
rs et il leur avait donné 

entière satisfaction. 
Un jour, il fit la connaissance d’une 
jeune femme qui travaillait avec le plus 
grand architecte de la région. Ils se 
plurent, s’aimèrent et se marièrent. 
Quelques mois plus tard, un heureux 
événement s’annonça et cela donna 
l’idée au maçon de bâtir sa propre 
maison, au lieu de continuer à loger en 
location. 

Il en parla à sa femme qui se réjouit du 
projet et lui suggéra de faire appel à 
son patron. Lui-même le connaissait de 
réputation et sa femme confirma que 
c’était un grand maître en Feng Shui 
pour le choix du terrain, de 
l’emplacement et de l’orientation de la 
maison, l’aménagement de 
l’environnement et les dispositions 
intérieures. 
Mais il savait qu’il fallait attendre 
longtemps, d’abord pour qu’il soit 
disponible pour chacune des étapes de 
choix. 

D 
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- Écoute dit-il à sa femme, jusqu’à 
maintenant j’ai travaillé pour les autres, 
il est temps que je travaille pour moi. 
J’ai quand même acquis une bonne 
expérience et je suis bien capable de 
me débrouiller tout seul. J’ai déjà 
repéré un terrain qui est juste à côté de 
l’ensemble que ton architecte est en 
train d’aménager. 
Ils prirent la voiture pour aller voir le 
propriétaire du terrain. Il était énervé 
car il sentait les réticences de sa femme 
et en sortant, il accrocha la borne et 
érafla la voiture. Puis en route, ils se 
trompèrent de chemin. 
- Tu vois, tu t’énerves, c’est tout. 
D’abords, j’ai mes idées sur ma maison 
et il n’y a pas de raison pour que ton 
grand architecte m’impose les siennes. 
- Tu es injuste, parce que si mon 
architecte, comme tu dis, respecte les 
grandes lois de la nature, il tient 
compte aussi des aspirations de chaque 
personne. 
Enfin, ils arrivèrent chez le propriétaire 
et, après discussion, conclurent l’achat. 
Très rapidement, après avoir fait le 
relevé du terrain, il commença les plans 
et le soir il avait pratiquement terminé. 
Le lendemain matin, il s’éveilla avec 
un fort mal de tête. 
- Je ne sais si c’est ce qu’on a mangé 
hier au soir, mais j’ai un de ces mal au 
crâne ! 
- Ça m’étonne, j’ai mangé comme toi et 
je n’ai rien. 
-Ou alors, je subis une influence 
néfaste. Je vais aller voir notre 
médecin. 

Celui-ci après lui voir pris le pouls, 
puis soigneusement ausculté et 
interrogé lui dit : «  Ma foi, je ne trouve 
pas grand chose ; les circuits de Chi 
sont bons, tout au moins au niveau du 
corps. Mais, croyez-en ma vieille 
expérience, la douleur est toujours le 
signe d’une coupure de circulation 
d’énergie, et il n’y a pas que les 
énergies corporelles. Il est possible que 
sans le vouloir et sans le savoir vous 
ayez rompu votre harmonie avec le 
grand Tout. Je vais quand même 
essayer de vous soulager. 
Effectivement, après une séance 
d’acupuncture, il se sentit mieux. 
Les jours suivants, il avait presque fini 
la tranchée de détournement, lorsqu’il 
sentit une douleur dans les reins. La 
journée étant presque finie, il s’arrêta et 
rentra chez lui. 
Mais le lendemain matin lorsqu’il se 
réveilla, la douleur était beaucoup plus 
vive, surtout quand il voulut se lever. 
Pressentant que sa femme allait encore 
lui parler de signe, il prit les devants. 
- Cette fois, la cause de ma douleur est 
bien claire et tout à fait physique. Tu ne 
vas pas pouvoir parler de signe de 
destin ou je ne sais quoi ! 
- Pas si sûr ; d’abord parce que la cause 
initiale, dans ce genre de cas est à 
rechercher dans l’état général qui ne 
dépend pas seulement de la nourriture 
mais aussi du mental. 
- Tu sais bien que notre moral agit sur 
la santé. L’invisible est bien souvent à 
l’origine de la manifestation visible. La 
foudre est due à la lente et invisible 
accumulation des charges électriques. 

7 
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Mais excuse-moi, il faut que je me 
dépêche, si tu veux que je passe voir le 
médecin pour qu’il vienne te voir. 
D’autant plus que l’architecte m’a 
demandé d’aller directement à son 
bureau ce matin. Je me demande si ce 
n’est pas pour parler de tes projets. 
Effectivement l’architecte avait eu 
connaissance des travaux entrepris par 
le maçon. 
- Ce que ton mari entreprend est 
incorrect à bien des égards. 
L’emplacement et l’orientation de sa 
construction contreviennent aux règles 
de l’art. Même s’il ne voulait pas faire 
appel à nos services, intervenant en 
prolongement de l’espace que nous 
aménageons, la moindre correction eut 

été de prendre contact. Nous l’aurions 
fait bénéficier de nos conseils. Le pire 
c’est le détournement de la source, 
alors que nous comptons favoriser cette 
zone de la présence d’eau vive. Faute 
de réviser son projet, il va au procès. 
Néanmoins qu’il réfléchisse, pour son 
bien comme pour celui de son 
entourage. Donne lui le livre de Feng 
Shui et dis-lui bien que ma porte est 
toujours ouverte. 

La suite de l’histoire ? 
Elle n’est pas écrite car elle dépend 
du libre arbitre du maçon. 

 
Jean-François DROUET

 
 

Regain 
 

'homme est une île, cernée par ses peurs. 
Il v
 

L'homme 

oit dans les vagues qui le touchent des lames dangereuses. 

est une île qui abrite des bêtes féroces. 
Mais il ne les voit pas, et croit entendre, au loin, rugir le vent. 
 
L'homme est une île habitée par l'Ami. 
Et lorsque ses tempêtes sont passées, 
Que le silence revient se poser sur ses terres 
Il peut L'entendre murmurer. 
Mais le veut-il ? 
 
L'homme est une île qui flotte, indécis, sur l'océan du temps. 
 
Le monde est ainsi un archipel d'idiots qui s'ignorent. 
 
L'homme est un monde, libre à lui de se connaître,  
Libre à lui de cultiver ses terres. 
 

L 
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L'homme est un monde libre,  
A lui de se connaître libre,  
A lui de cultiver ses terres. 

 
Dominique RONFET 
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Le texte du trésor expliqué par Flora  
 (Se reporter au précédent Lien) 

ertains ont demandé à Flora comment elle avait interprété le texte du Trésor. 
Elle va essayer de satisfaire à cette question, malgré une certaine réticence.  
En effet, au départ ce texte était destiné à remplir la fonction d'une parabole. 

Or, comme chacun le sait, l'approche d'une parabole ne se fait pas par une 
compréhension analytique totale. Une analyse trop sévère entraîne des 
interprétations différentes qui au lieu de réunir les lecteurs ou les auditeurs, les 
amènent au contraire à des querelles verbales où chacun défend son point de vue. 
Le résultat est alors à l'inverse du but espéré qui était la recherche d'une union 
mentale et spirituelle.  
"J'aurais simplement voulu " expliqua Flora, "que le petit Poucet que vous êtes 
tous, reçoive le message tel qu'il a été raconté.  La vérité est souvent mieux perçue 
par le cœur innocent d'un enfant que par la pensée rigoureuse d'un adulte." 
"La forêt, c'est tout simplement le monde dans lequel il faut nous débattre.  La 
sagesse s'obtient par l'expérience de la vie. Les contes sont les livres que l'on a lus, 
les voix que l'on a entendues, les voies différentes que l'on a suivies." 
"Beaucoup de personnes sont passées à côté du trésor sans l'ouvrir; d'autres l'ont eu 
en leur possession mais son contenu ne les a pas intéressés."  
"Les animaux des contes fabuleux sont les personnes qui se satisfont aveuglément 
des dogmes établis, des usages sociaux, des prescriptions scientifiques.  Ce sont ces 
perroquets intellectuels qui s'enfuient devant toute nouveauté. Ce sont ces 
grenouilles qui ont peur de quitter leur mare.  Mon trésor les fait fuir parce qu'il est 
nouveau." 
"Je pense qu'il n'est pas utile de définir le trésor. On sait dans le texte que c'est un 
livre, car le fou essaie de le lire par-dessus mon épaule." 
"Le savant croit tout savoir. C'est vrai qu'il sait beaucoup de choses mais il ne 
s'intéresse pas à l'essentiel, c'est à dire à Dieu. Il ne s'intéresse pas non plus à moi, 
la petite Flora, et hausse les épaules en se détournant de moi. Je crois qu'il est un 
peu trop orgueilleux et n'entend plus le battement de son cœur d'enfant. 
Heureusement, tous les hommes de science ne sont pas comme lui. Spirituellement, 
on peut dire que ce savant-là est débile." 
"Le fou par contre, n'est pas un débile spirituel. Certes, il est un peu débile mental, 
un peu fada comme on dit dans le midi, mais c'est beaucoup moins grave. Son QI 
ne lui permet pas d'être enseigné correctement, mais cela ne l'empêche pas de 
connaître et peut-être d'entendre la voix de Dieu au fond de lui. Au niveau humain, 
nous sommes tous plus ou moins fous. C'est juste une question de degrés." 

C 
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" Attendre que notre heure soit venue signifie attendre l'éveil. Celui-ci peut se faire 
ici-bas ou après notre mort. Que les idiots me pardonnent et se rassurent : 
l'imbécillité n'empêche pas la résurrection!. Dieu a beaucoup de tendresse pour les 
défavorisés. Sur les mondes des maisons, n'oublions pas que nous aurons un 
nouveau mental certainement beaucoup plus efficace." 
"Il faut avoir la curiosité, la confiance et l'espérance d'un petit enfant pour entrer 
dans le royaume de Dieu. C'est pourquoi le petit Poucet et moi-même désirons 
rester d'éternels enfants. Tous les deux, nous voulons grandir : c'est à dire que nous 
voulons croître en amour. C'est ça, vouloir faire la volonté de Dieu!." 
"Malgré le temps qui a passé, pendant que mon cœur s'emplissait d'amour et que 
mon âme grossissait, je me suis aperçue que j'étais toujours la même petite fille. 
Cela veut dire que malgré le changement, ma personnalité n'a pas varié: je suis 
toujours la petite Flora. Pour le Dieu qui m'habite et qui m'a donné la personnalité, 
je suis unique et différente de toutes les autres petites filles du cosmos. Si j'osais, je 
dirais que je suis la fille unique de Dieu. Tant pis, j'ose!" 
"Le petit Poucet était perdu dans la forêt car il avait trop écouté la voix des maîtres, 
il avait trop fait de culturisme, c'est à dire qu' il avait lu trop d'ouvrages traitant de 
théories ou de cultes en "isme". Son âme n'était pas en harmonie avec son mental. Il 
espérait quelque chose de nouveau, mais ne le trouvait pas. Il ne recherchait pas la 
révolution, mais le progrès. C'est pourquoi il pleurait".  
"J'ai partagé mon trésor avec lui. Je crois qu'il le gardera longtemps."  
Ouf, j'ai fini !. A bientôt peut-être dans une autre histoire. 
 

Jean-Claude ROMEUF 
 

A mon âme immortelle  (comparée à la rose) 
 

ostalgie incommensurable, 
Berce le jour et la nuit. 

Douce blessure inguérissable 
Qui me roule vers l’Infini… 
 

oule et tangue, vaisseau de nuit 
So

Hâte to
us la lune bleue. 
i de sortir du puits, 

des océans houleux. 
Hâte toi la nuit va mourir, 
Par delà les flots noirs. 
Déjà point vers l’avenir 
Une aurore de cauchemar. 

N 

 R
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Nostalgie inguérissable… 

 ma douce, ma fleur embryon 
Ma petite rose, mon âme-fille, 

Sous la caresse du rayon 
Réveille toi mon endormie, 
Douce lumière de mon cœur, 
Pour notre éternel Bonheur. 
 

etourne vers l’Amour 
de

Vers la
 l’Eternel Divin, 
 chaleur du jour 

Qui n’a jamais de fin. 
Dans l’infinie douceur, 
Où nous vivrons enfin 
J’oublierai toute douleur, 
Petite rose embryonnaire 
Ô ma goutte de Lumière. 

 
Poème écrit en 1963 par Sylvette Perrier 

 

.  

 

RUBRIQUE de La 
GAZETTE  
A la maison mère

’est en tant que responsable du 
bureau Urantia de Paris (Urantia 
France SA) que j’ai eu la 

chance, fin janvier, d’aller passer une 
semaine au siège de la Fondation à 
Chicago. J’ai eu alors la joie de 

rencontrer personnellement – enfin – 
chacun des membres de l’équipe, dans 
un rapprochement humain et 
professionnel qui a insufflé à notre 
collaboration un élan nouveau. Richard 
et Colette, du bureau du Québec, qui 

Ô 

 R
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étaient venus à la même période pour 
profiter de l’occasion, ont encore ajouté 
par leur énergie et leur bonne humeur à 
l’émulation ambiante. 
La Fondation habite toujours le lieu de 
sa naissance : la vénérable bâtisse du 
533 Diversey Parkway, qui a vu les 
réunions du Forum et les balbutiements 
de la 5e Révélation, a peu changé 
depuis 1905 – une rareté absolue aux 
États Unis, un rêve d’architecte ou de 
décorateur, mais un vrai casse-tête pour 
un concepteur de bureaux ! 
L’installation sent d’ailleurs 
l’improvisation et le système D ; 
visiblement la croissance exponentielle 
de l’activité soumet les lieux et les gens 
à une rude pression – mais tout 
fonctionne ! rien ne se perd et tout est à 
l’heure. J’ai quand même pu profiter du 
grand confort d’être logée sur place, 
puisque le deuxième étage, ancien 
appartement de la famille Sadler, est 
tout entier consacré aux hôtes de 
passage ; dix personnes y tiennent à 
l’aise ! C’est à cet étage que se trouve 
la grande salle où se réunissait le 
Forum, avec la cheminée où auraient 
été brûlés les manuscrits. Une minute 
de silence … Un escalier plus bas sont 
les bureaux proprement dits, et au 
troisième habitent Tonia et Steve, qui 
jouissent donc de l’immense 
avantage/inconvénient d’être toujours à 
pied d’œuvre. 
Qui est-elle donc, cette Fondation ? À 
la barre est Tonia (Baney), justement. 
En tant que chef de l’exécutif, Tonia 
est le lien opérationnel entre les 
trustees et la Fondation. Toujours en 
première ligne, c’est elle qui met en 
place les moyens concrets d’application 

de la politique décidée par les trustees. 
Représentante officielle, chef 
d’entreprise, première responsable, elle 
en a lourd sur les épaules … 
Tonia est aidée par Sheila (Schneider), 
secrétaire-assistante aux innombrables 
compétences ; une solide puissance de 
travail, une bonne volonté jamais en 
défaut, sans oublier un humour 
contagieux :  Sheila est sans aucun 
doute le bras droit dont doit rêver plus 
d’un patron. 
La tâche fondamentale de la Fondation 
est de veiller à la protection du texte 
inviolé de la Révélation. Elle est pour 
ce faire propriétaire des copyrights et 
des logos, et c’est Mindy (Williams) 
qui est chargée de l’aspect juridique 
qu’implique cette propriété 
intellectuelle. Mindy supervise et 
coordonne également l’activité des sept 
bureaux officiels, sur la base de leurs 
rapports d’activité. 
Marcia (Lansu), elle, veille à la bonne 
tenue des comptes. C’est grâce à elle 
que la Fondation sait exactement 
combien de livres sont vendus, en stock 
ou en impression, combien de dollars 
sont disponibles … et combien seraient 
les bienvenus ! 
Un point sensible sur lequel intervient 
également Jay (Peregrine), responsable 
avec Tonia des levées de fonds. Jay est 
un informaticien professionnel et 
consacre la seconde partie de son temps 
au réseau informatique du bureau, et au 
site internet. 
Supervisé par James (Woodward) en 
collaboration avec Bob (Solone) pour 
le lectorat hispanisant, le Service des 
Lecteurs n’est pas le moins occupé : 
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tenir à jour la base de données 
internationale, répondre aux très 
nombreux courriers et appels 
téléphoniques, mettre en relation les 
lecteurs qui le désirent … le Service 
des Lecteurs est la fenêtre sur le monde 
du bureau de la Fondation. 
Linda (Jensen) ne s’occupe « que » de 
la facturation, un domaine qui requiert 
effectivement un poste à plein temps, et 
Matthieu (Viglione), diplômé en 
littérature française (Matthieu a des 
grands-parents toulousains !) et 
polyglotte impressionnant, assume 
toutes les traductions nécessaires. 
Chacun d’eux est polyvalent et peut 
intervenir dans toutes les urgences. 
Au sous-sol règne Steve (Baney), 
grand chef des expéditions. En anorak 
ou en T-shirt selon la saison, c’est lui 
qui empile, emballe, déballe, charge, 
décharge, les articles destinés aux 
bureaux, foires et autres congrès de par 
le monde. 
Le petit électron libre Cathy (Jones) 
navigue plusieurs fois par jour entre le 
533 et son bureau de l’IUA, à quelques 
pas seulement – quand elle n’est pas en 

train d’inaugurer une nouvelle 
association à l’autre bout du monde. 
J’ai été très touchée de constater à quel 
point chacun peut être impliqué, 
engagé, concerné par la cause 
urantienne. On ne compte pas ses 
heures, au 533 ! Soyez certains que la 
plus petite nouvelle du plus petit coin 
du vaste monde est répertoriée avec 
intérêt et dûment enregistrée pour 
SERVIR – le grand mot à la Fondation, 
absolument. 
J’ai eu pendant cette semaine le grand 
plaisir de pouvoir travailler avec 
chacun en particulier, ce qui a donné 
une impulsion nouvelle à mon travail, 
et à ma relation au mouvement urantien 
une touche supplémentaire de chaleur 
humaine. Les besoins de chacun en 
termes de collaboration et aide 
réciproque ont pu être clairement 
définis, de brillantes idées ont jailli, et 
nul doute que les résultats concrets de 
cette rencontre ne tarderont pas à se 
faire sentir sur les résultats du bureau 
français – je m’y emploierai en tout cas 
complètement. 

Christine Baussain

Rappel… Appendices à l'étude du Maître Univers de Sadler junior 

st-ce la parousie, le retour de Micaël, ou la venue de Machiventa à son poste 
de vice-gérant planétaire ?  Que nenni, ce que nous attendons tous , et 
beaucoup sans même le savoir, c'est la parution des Appendices à l'étude 

du Maître Univers de Sadler junior.  
E 
Apparemment peu de choses nouvelles dans ce livre, puisque tous les arguments 
sont appuyés sur le Livre d'Urantia.  Oui, presque tout est dans le Livre d'Urantia, 
mais aucun d'entre nous ne l'a vu avec autant de clarté, aucun d'entre nous n'a 
entrevu les multiples déductions que l'on peut faire à partir d'une vision en 
profondeur de l’œuvre. 
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Tous ceux qui ont pu parcourir l'ouvrage de Sadler junior en sont ressortis comme 
illuminés par la netteté, et l'évidence de ses thèses.  
Alors, qu'attend-on pour l'éditer ? C'est simple, l'AFLLU n'a pas les fonds. Il 
faudrait trouver environ 30.000 F pour que le travail des traducteurs ne reste pas au 
fond d'un tiroir, pour le plus grand dam des lecteurs potentiels.  
N'y aurait-il pas parmi tous les lecteurs du Livre d'Urantia quelques semeurs qui 
oseraient semer au risque de perdre tout ou partie de la graine ?  
Si vous avez des fonds ou des idées valables prenez contact avec Joseph Ledain ou 
notre nouvelle secrétaire, Christine Baussin, à l'adresse de l'AFLLU. 

Jean Royer 

La petite bouteille se remplit encore
ur les conseils de Christine (Cf. 
« Le lien » n°15 Automne 2000), 
j’ai relu le chapitre 7 du fascicule 

87. Ce faisant, il ne m’est rien arrivé – 
comme l’avait prédit Christine ! – mais 
j’ai été saisi par la teneur du 
paragraphe consacré au symbolisme 
« nouveau ». 
« Même la réaffirmation de la religion 
de Jésus doit développer un nouveau 
symbolisme adéquat. Il faut que les 
hommes modernes trouvent des 
symboles appropriés à leurs nouveaux 
idéaux, à leurs nouvelles idées et 
obédiences en expansion. Ce 
symbolisme supérieur d’une plus haute 
civilisation doit surgir de la vie 
religieuse, de l’expérience spirituelle. Il 
doit être basé sur le concept de la 
Paternité de Dieu et contenir le puisant 
idéal de la fraternité des hommes. » 
Je me suis donc mis à chercher en 
commençant par « l’extérieur » et j'ai 
retenu quelques idées qui pourraient 
conduire à l’adoption d’un symbolisme 
simple (non agressif vis-à-vis des non-
lecteurs) et qui renforcerait notre 

sentiment d’appartenance au même 
idéal urantien. 
Nous avons la chance d’avoir à notre 
disposition un symbole d’appartenance 
très fort : le « logo » fait de trois 
cercles concentriques bleus que 
Machiventa Melchizedek portait sur la 
poitrine lors de son arrivée sur terre. 
Pourquoi ne pas nous en servir de 
manière à en faire un instrument de 
notre « pratique » au sens où Christine 
l’entend ? 
1 Pourquoi ne pas emprunter à nos 

amis canadiens leur système 
« d’Epinglette » - mot qui à lui seul 
veut tout dire – et que nous 
pourrions accrocher à l’occasion de 
nos réunions ? 

2 Il serait possible d’aller plus loin que 
« l’épinglette » en créant nos propres 
tee-shirts » ou polos d’un blanc 
éclatant, avec juste à la place du 
cœur, ce même emblème d’Urantia. 

3 Moins voyants encore, les 
autocollants pour les lunettes arrière 
de nos voitures, serait et un 
« coucou » fraternel si le hasard 

S 
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voulait bien que d’entre elles se 
rencontrent, mais aussi une véritable 
référence de groupe en cas de 
convergence vers un lieu donné de 
rencontres, de conférences etc… 

4 En matière de papeterie, il nous 
serait facile également de 
« personnaliser »nos courriers (Blocs 
et enveloppes) avec le fameux 
« logo » et ceci, pour nos 
correspondances avec l’A.F.L.L.U, 
la fondation ; ou tout simplement 
entre nous. 

5 Pour faire pendant à celui du facteur, 
mais sans rapport avec lui, un 
calendrier faisant apparaître les dates 
marquantes de la vie de Jésus au 
cours de son effusion sur Urantia (la 
7ème et dernière.     Il pourrait être 
édité tous les ans et envoyé à chaque 

lecteur ou membre avec la deuxième 
quinzaine de décembre de l’année N-
1). Cela aurait l’avantage d’opérer 
un transfert » du livre d’Urantia 

Il y a quelque temps, en Bretagne, au 
cours de vacances, je suis passé devant 
une villa baptisée « Urantia » mon 
cœur a vibré et j’ai senti qu’en ce pays 
ami, il ne pouvait rien m’arriver… Je 
suis par ailleurs en relation fréquente 
avec un membre de l’A.F.L.L.U dont 
« Edentia » abrite la famille, 
« Edentia » étant un « désignant de 
l’adresse postale. 
Un autre membre ou lecteur pourrait-il 
me relayer à présent pour tenter de 
rechercher des symboles nouveaux en 
allant vers l’intérieur ? Merci 

Guy Bourhis

Les groupes d'étude du Livre d'Urantia dans le monde 
 

a Fellowship vient de publier son annuaire des groupes d'étude du Livre 
d'Urantia 2000-2001. Il est intéressant de noter que si les Etats-Unis sont, de 
loin, les plus représentés: 17,5 pages leur sont consacrées, (6,5 pour le reste 

du monde) on voit aussi apparaître le reste du continent. 22 groupes pour le 
Canada, plus 10 groupes pour le Québec de langue française, 1 groupe en 
Argentine, 6 groupes au Chili, 7 groupes en Colombie, 1 groupe au Costa Rica et 
1 groupe en Equateur. On trouve aussi le Ghana, le Guatemala, le Mexique, le 
Pérou et le Venezuela. 

L 
En Afrique 9 groupes, allant du Sénégal à l'Afrique du Sud en passant par la 
Guinée, le Togo, et le Gabon, le Nigeria, la Zambie et le Zaïre.  
Il y a 10 groupes d'étude en Australie ; il est vrai que ce pays est de langue anglaise.  
L'Europe est plus représentée au nord qu'au sud, avec : la Belgique 3 groupes, 
l'Estonie 4 groupes, l'Angleterre 4 groupes. Mais il y a aussi le Danemark, la 
Finlande, la Norvège, la Hongrie, les Pays Bas, l'Irlande, l'Italie et la Grèce. 
Et la France direz-vous? Elle n'est représentée que par deux groupes auxquels on 
pourrait ajouter un groupe de Tahiti.  
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On trouve aussi un ou des groupes d'étude en Inde, en Corée, au Japon, au Laos, 
mais il semble que dans ces deux derniers cas ce soit des émigrés anglo-saxons qui 
s'en occupent. 
Enfin pour terminer par des îles il y un groupe en Micronésie, aux Philippines et à 
Malte. 
Ce ne sont là que les groupes qui ont bien voulu se faire connaître, il est certain 
qu'il y a plus de lecteurs que ne laisse apparaître cette liste. 
Est-ce décevant ou encourageant après un demi siècle de révélation ? A vous de 
voir.  

Jean Royer 
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Petit rappel des tarifs des ouvrages édités par l’A.F.L.L.U 

 
• Le Livre d’Urantia, couverture rigide, format 18 x 25  → 327,00 F TTC 
• Le Livre d’Urantia, couverture souple, format 15 x 20 → 190,00 F TTC 
• Le Livre d’Urantia sur CD-ROM → 146,00 F TTC 
• Le voile se lève → 69,50 F TTC 
• Une étude du Maître Univers → 89,50 F TTC 

Frais de port : tarif postal Colissimo et gratuit à partir de 500 F TTC. 
 

------------------------------------------------------------------------------------------------- 

ABONNEMENT 
Je m’abonne au Lien :  

Pour l’année : 100 F   
Prix du numéro : 25 F   

Je m’abonne à la version française du Journal de l’I.U.A. : 

Pour l’année : 100 F   

Ou bien, je m’abonne à l’A.F.L.L.U dont je deviens membre. Cette 
cotisation inclus automatiquement l’abonnement au Lien et à la version 
française du Journal du l’I.U.A. 

Pour l’année : 300 F  

Je souhaite recevoir les informations concernant la Fondation  

 

A l’ordre de L’A.F.L.L.U 
48, rue Douy Delcupe – 93110 Montreuil sous Bois 

(Ligne n°9 – Station : "Croix de Chavaux") 
Tel. : 00.33(0)1.56.93.35.13 – Fax : 00.33(0)1.56.93.35.11 

E mail : afllu@wanadoo.fr 
Web : www.urantia.org/france 
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